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religieux environ lui obéissaient. L'un d'entre eux, Barintus, avait
voyagé. Il raconta à Brandan que son filleul Mernoc avait décou-
vert une île délicieuse, nommée lina, au milieu de l'Océan, et s'y
était établi avec quelques compagnons. Il l'avait visitée, et un
auge leur était apparu en leur annonçant qu'ils découvriraient
une terra repromiissionis sancloruim.

A ce récit l'imagination tout irlandaise de Brandan s'en-
flamna; il voulut partir, et fit part de ses intentions à quatorze
moines, parmi lesquels était un jeune homme, Macutus ou Maclu-
vius, le futur saint Malo. Après un jeûne de quarante jours,
Brandan et ses compagnons, joyeux, pleins d'espoir, s'embarquent.
Ils arrivent d'abord à l'île d'Alende, et y construisent une barque
en cuir, qu'ils chargent de tout ce qui est nécessaire pour une
longue navigation.

" Pendant douze jours le vent les pousse dans la direction de
l'ouest, jusqu'à ce qu'ils abordent enfin une grande île, où ils trou-
vent la table servie, sans que personne se montrât: c'était le
démon qui les tentait. Un des moines eut la faiblesse (le l'écouter,
mais il s'en repentit bientôt et mourut.

" Un autre voyage les conduisit dans une île nouvelle où pais-
saient des brebis plus grosses que des boufs. Cette fois un homme
leur apporta à manger, et se fit bénir par eux quand ils repartirent.
Les moines se trouvèrent un jour en vue d'un îlot qui leur parut
commode pour y prendre un peu de repos. Seul Brandan resta
sur le vaisseau. Mais à peine les moines eurent-ils allumé le feu,
que la prétendue île commença à se mouvoir. Effrayés, ils rega-
gnent le navire à la nage, et voient bientôt leur île disparaître au
fond de l'Océan. C'était un poisson monstrueux, une baleine peut-
être. Brandan le nommait Jasconius. et prétendait que c'était le
plus vieux des poissons de la terre, cherchant toujours, mais en
vain, à rejoindre sa tête et sa queue. i

" Les moines furent plus heureux dans un autre voyage. Ils
abordèrent une île verdoyante, arrosée par un frais ruisseau qu'ils
rencontrèrent. Des arbres étaient couverts d'oiseaux blancs. Bran-
dan, comme plus tard saint François avec les hirondelles, engagea
la conversation avec eux. Ils lui apprirent qu'il devait naviguer
pendant six ans encore, et six fois revenir célébrer la Pâque dans
la même île. Alors ils trouveraient enfin la terra repromissionis.
Le saint abbé entonne aussitôt le Te Deum. Les oiseaux l'accom-
pagnent, et les frères goûtent un délicieuA repos de cinquante jours,
dans le Paradisus aviurn, au milieu des chants et de l'abondance.

" Trois mois entiers les moines errent sur la mer. Ils abordent
enfin une île immense, et sont reçus par un vieillard silencieux


